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Le problème 
de r aménagement matériel 

des Ecoles 

Nous recevons de M. l'ingénieur Directeur 
des Services Techniques de Villeurbanne, la 
lettre :suivante 

Un hasard m'a mîs dans les mains les numéros 
et 2 de cette année de « L'Educateur ». 

Je suis absolument ignorant des questions de 
p&lagogie. /e na puis donc pas savoir si les 
méthodes que vous préconisez ont ou n'ont pas 
la valeur que - vous leur attribuez et si effecti­
vement elles sorn appliquées dans 20.000 écoles 
de France. 

Je constate simplement qu'il n'existe pres.,ue 
aucune liaison régulière entre ceux qui sont 
chargés de construire et d'entretenir les écoles 
-.t ceux qui les utilisent, c'est.à-dire entre les 
Maires et leurs services d'une part et le corps 
enseignant d,,, l'cutre,. /e dis « presqu~ aucune n 

parce que, évidemment, il y a bien des contacts 
entre l'inspecteur Primaire et l'inspecteur d ' Aca· 
démie et les Municipalités , mais ce• contacts 
sont rares et se placent' presque toujours sur le 
terrain des règlements officiels. Il y a bien aussi 
les interventions des directeurs ou des institu­
teurs d'école auprès de la Municipalité . Mais on 
a l'impression que trop souvent leur objet (quand 
:/ sort des demandes courantes 'de rétsaration 
ou d' améliorlltion) n'est que l'effet de concep- . 
tions individuelles qui risquent de n'~tre pas 
suivies par le successeur éventuel. 

On ne peut donc pas considérer tous ces 
contacts comme suffisants pour assurer l'harmo­
nie nécessaire entre l'aménagement des écoles 
et les besoins de la pédagogie. 

Il existe bien des règlements que les Maires 
et leurs architectes n' ont qu'à suivre. Mais, et 
c'est justement là l'un des objets de cette lettre, 
ces règlements ne semblent pas s' accorder (ce 
qui n'aurait rien d'étonnant) avec vos concep­
tions, ou plutôt l'adoption de vos conceptions 
semblerait devoir entraîner d'importantes modi. 
ficatÏ<ims dti! ces règlements. Pensez-vous, au 
contraire, que ie me trompe et qu'elles peuvent 
s'accommoder de ceux.ci } 

L ' on va, sans doute, dana les régions déva. 
tées, reconstruire de nombreuses écoles. Je n'ai 
pas entendu dire que les r~glemenfl aient é~ 
modifiés. 

Dan1 tous les cas, il me para1trait utile que 
les Maires et lf!ura techniciens puissent ~tre "te· 
nus au courant de l' écolution des conception• 
pédagogiques, en tant qu'elle,. se répercurent svr 
l'aménagement des locaux Jont ils ont la charge 
Il pourrait ~tre également utile par la m2m~ 
eçca1ion (;/Ue les milieux pédqogiques se ren-
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dent compte des possibilités pratiques des admi­
nistràtions chargées d'édifier et d'entretenir les 
locaux scolaires, notamment des difficul!és tech­
niques ou financières auxquelles ces administra­
tions peuvent se heurter. 

II suffirait •ans doute d'organiser dans ch•­
que commune une réunion annuelle qui rassem~ 
1.lerait le Maire et ses chefs de service intéressés 
avec les Directeuro d' Ecoles et I'lnspecieur Pri­
maire. 

Quoi qu'il en soit de cette idée, je serais per­
sonnellement très désireux de connaître le• ré­
percussions que vos conceptions pédagogiques 
pourraient avoir sur l'aménagement et lutilisa­
tion des locaux •col•ires. Vous ,sve:z sans nul 
doute examiné ce cSté de la qaestion. V ou• 
serait-il possible de me faire part du résutltat 
.le ces études ? 

* * * 
Le problème est posé avec une suffisante 

précision par !'Ingénieur d-0nt noUil venons 
de citer la lettre. 

Il est un fait aujourd'hui indéniable : les 
techniques modernes sont en train de mo­
difier les conditions du travail et de la vie 
scolaire. Lentement mais sûrement, !:e texte 
libre, le tra'l'ail d'équipes, l'activité complexe, 
!'Imprimerie à !'Ecole, les Fichiers scolaires, 
le Cinéma, la Radio, les Disques, }es collec­
ti.onr;; remplacent les leçons formelles et les 
devoiTs. Et cela suppose un autre agence­
ment de~ locaux, une . conception différente 
du mobilier et de l'éclairage, un aménage­
ment · nouv.eau des ateliers de travail. 

Bien sûr, en attendant cet aménagement, 
nous nous accommodons comme nous P-Ouvons 
de ce qui existe, comme le menuisier qui 
vient d'acheter une rabatteuse à moteur s'ac­
commode tant bien que mal de la boutique 

- ancestrale. Mais il se rendra bien vite compte 
qu'il manque de p1aae, ou d'éclairage, et que 
sa machine ne r·end pas ce qu'elle devrait 
rendre. Dès qu'il le pourra, il agrandira son 
atelier, à moins qu'il en installe un aileurs, 
prévu pour le travail.moderne dont il a com-
pris la nécessité. · 

Mais pour un cas comme celui-ei, où l'ar­
tisan a pu s'accommoder du local et de 
l'in~tallation existants, combien d'autres où 
le problème brutal est celui-ci : « J'achète­
rais bien une rabatteuse à moteur, mais 
aomment l'installer dans mon atelier, et com­
ment y travailler avec fruit ? 

Oe sont ces mêmes problèm~s qui se posent 
à · nous, et que nous avons l'intention de 

. }llOser aux architect?s, aux ing-énieurs et auic 
oonatructeu.rs au cours d'une vaste· enquête 
fi.ont nous donnerons )es éléments dans le 
prochain No. 

Neus indiquerorui avec prec1S1on les be­
soins nouveaux de notre école moderne, le 
matériel et les techniques dont il reut pré-

voir l'installation à !'Ecole dans un avenir 
plus ou moins rapproché. Et nous deman­
derons l!J.U'on nous fa~e des propositions à.e 
réalisations que nous publierons 
. Nous aurons à prévoir : 

a) L'aménagement de.s écoles ·eit des locaux 
actuellement existants 

- à la ·ville, 
- à la campa~ne. 

b) La construction ·et l'aménagement de lo­
caux nouveaux, surtout dans les régions 
dévastées. 

Nous dirons nos besoins ,et n0us deman­
derons aux corporations et aux individus in­
téressés à )a reconstruction .et à l'aménag.e­
ment scolaires de la France de nous présen­
ter dee plans pratiques et immédiatement 
réalisables, que. nous pourrons soumettre aux 
pouvoirs publics. -

Il est extraordinaire qu'on n'ait pas co~­
pris plus tôt qu'une oonjonction constrm:­
teurs et usageTs était nécessaire. O'-est cette 
conjonction que nous ailons réaliser au sein 
de notre Inistitut. ' 

D'ores et déjà je demande à tous les ca­
marades qui ont des idées précises à ce sujei 
ou qm sont en rapport avec ..des architectes 
?u _des constr;icteurs compréhensifs, de noU& 
ecnre pour etude commune de !'aménage­
ment de nos locaux •et de notre matériel. 

O. F . 


